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L'Aleurode floconneux , 4. f Loccosus a été i 

ment en Algérie en 1981 en Oranie en provenance 

~;;;~a+* 

d Espa 

En 1985, cet Aleurode s'est retrouvé en Mitidja. En 1986, il s'e&"pro- 

pagé jusqu'à Skikda et Annaba. Trois tentatives de lâchers de CaLes 

noacki ont été faites .w Mitidja à la station horticole de l'Institut 

National Agronomique d'El-Harrach, respectivement en août et en novem- 

bre 1985 sans résultats positifs puis le 15 Mai 1986 avec succès . De- 

puis, le parasite progresse en Mitidja en formant des foyers concentri- 

ques, recouvrant en août 1986 une superficie de 200 Km2, avec un taux 

de parasitisme variant de 1 p. cent à 12 Km du point de lâcher jusqu'à 

95 p. cent sur certains Agrumes de la station horticole. 

parallèlement, des lâchers de ce parasite ont été réalisés dans divers 

vergers dIAgrumes en Mitidja. 

l.- Historique de 1 ‘intzoduction de Cales noacki dans Le hbnde 

. Cales noacki a été introduit en France sur la côte d’Azur en Fé- -- 
vrier 1970 en provenance du Chili (Onillon et Chillon, 1972). Un seul 

lâcher de 400 femelles et 1.200 mâles aboutit à un effondrement quasi- 

total des populations d'& fLoccosus après 15 mois. 

. En Espagne, les premiers lâchers de CaLes ont été faits en 1973, 

(Gazzido et aL, 1977). L.ns populations de 1’Aleurode étaient d’abord ré- 

duites en 1974 pour devenir nulles en 1975, (azzido et al, 1976). 

. En Italie, £. noacki s'est rbpandu spontanément en Ligurie à 

partir de 1978 en provenance de la côte d’Azur sans avoir eu besoin 

d’être d;sséminé , (dtzzone et ?Jida,lo, 1983 ). Toutefois, le professeur 

Ciotta s'est occupé de la lutte biologique contre & fLoccosus en Sicile 

où il a introduik*Cales noacki, (Azzone, correspondance personnelle). 

. Au Maroc, c. noacki a été introduit probablement d'Espagne en mê- 

me temps que son hôte sur du matériel végétal en 1973 à Ceuta, Tanger et 

Mellila. 
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Parallèlement, des lâchers d’acclimatation ont été réalisés par 

o4bbassi en 1974 dans les régioi\s de Rabat, Kénitra et Casablanca, 

(Abbassi, 1975). 

Ce même entomophage a été introduit aux Iles Canaries, à la 

Réunion et à 1’Ile Maurice, (o4nonym,1982). 

A la réunion, la souche de Cales provient de la Station I.N.R.A. de 

Zoologie d’Antibes. Environ 1.000 L2 d’&. f~occosus parasitées par 

c. noacki ont été reçues le 5 Juillet 1976 et ontservi à mettre en 

place un élevage de ce parasite a 1’I.R.A.T. en Réunion, (Etienne, 

1978). 

. Suite aux expériences heureuses réussies dans les autres pays 

méditerranéens , nous avons décide d’introduire dans la plaine 

de la Mitidja Cales noacki depuis Misserghine en Oranie où il -- 

est déjà présent suite à son introduction en même temps que son 

hôte 4. floccosus en 1981 soit du Maroc soit d’Espagne. 

ll.- M&hode de tzaoail 

A- Obsezaations suant l’intzoduction du Cales noacki 

En août 1985’, nous nous sommes rendus compte de la présence d’& 

floccosus sur Agrumes dans divers domaines autogdrés de la Mitidja. 

Nous avons échantillonné au hasard plusieurs feuilles d’orangers, de 

Mandariniers, de Clémentiniers, de Citronniers et de Pomélos afin d’es- 

sayer de détecter la présence du parasite. Dans les quelques vergers 

de Citzus prospectés, aucune larve d’Aleurode parasitée n’a été décelée, 

pourtant les colonies d’a& floccosus Btaient tri% abondantes. 
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23 .- Intzoduction de Cales noacki e-n Mitidja. 

Trois tentatives d’introduction de 1’dIphelinidae C!ales noacki 

ont été faites par Menze~,Biche et Domndji, la Premiere en août 

1985, la seconde en novembre de la même année et la troisième en 

1986 le 15 mai. 

La taille de l’inoculat , beaucoup trop faible en août 1985 et la 

mise en place durant une période froide, en novembre, des feuilles 

infestées par les larves d’&eurothzixus floccosus elles-mêmes para- 

sitées par Cales noacki constituent les deux facteurs qui expliquent 

l’échec des deux premières tentatives. 

Les raisons qui nous laissent penser que ce serait l’introduction de 

Cales rroacki le 15 mai 1986 qui aurait réussi, ce sont d’une part la 

taille importante de l’inoculat et la bonne période correspondant à 

la présence d’une forte population de larves de Pème et de 3ème sta- 

des larvaires. 

Dans la station horticole de l’Institut National Agronomique d’El- 

Harrach, près de 20 sachets en toile fine moustiquaire contenant cha- 

cun 20 feuilles dIAgrumes sont placés sur des Cédratiers, des Citron- 

niers, des Pomélos, des Mandariniers, des Clémentiniers et des Oran- 

gers. Ceci correspond environ à 650 parasites par sachet contenant des 

feuilles d’orangers et 250 parasites par sachet de feuilles de Clémen- 

tiniers soit un total d’environ 9.000 Cales noacki. 

De plus, des lâchers de renforcement du parasite ont été réalisés dans 

d’autres vergers citricoles en Mitidja et dans le Sahel, entre août et 

novembre 1986. 

C.-Dbsezuations apzés l’intzoduction du Cales -. 

Au cours de la fin d’août jusqu’au début septembre 1986, nous 

avons parcouru le Sahel algérois ainsi que la Mitidja et certaines plai- 

nes voisines. 
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L’échantillonnage concerne 25 vergers dIAgrumes. Nous avons en réali- 

té visité plus de 35 plantations de Citzus . A chaque fois, l’échan- 

tillonnage des feuilles s’est fait sur au moins six arbres différents 

et au hasard sur les branches infestées. Le nombre de feuilles est le 

plus souvent de 15. 

Il atteint quelquefois l’effectif de 20 dans le cas des Clémentiniers 

et des Mandariniers. 

L’examen des échantillons se fait sous la loupe binoculaire et les ob- 

servations sont notées stade par stade. Nous nous sommes intereasés 

aux stades larvaires susceptibles d’être parasités par 1’ Aphelinide 

Cales noacki,aux larves de deuxième, de troisième et de quatrième sta- 

de. Nous avons aussi denombré les puparia vides abandonnés aprés les 

émergences imaginales. 

Lors des sorties sur le terrain, nous avons pu préciser l’aire d’ex- 

tension d’&euzothrixus floccosus et de son parasite Cales noacki. 

lll.- Rhsultats 

A.- Densités des populations d’&euzothrixus f  
A 

loccosus en aout-sep- 

tmbze 1986. 

Nous nous sommes intéressés a la densité totale des populations d’& 

fl~ccosus qui peuvent être parasitées éventuellement par Cales noacki. 

Dans le Tatleau 1,nous avons rassemblé les renseignements obtenus par 

espèce de plantes-hôtes, aussi bien pour l’oranger, le Citronnier, le 

Clémentinier que pour le Mandarinier. 

Par ailleurs, il est tenu compte du niveau de population par unité de 

surface, le dm2 dans ce cas. 
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Tahdeau l.- Densités globales des populations Lazoaizes S2 A l4 
et des pupazia vides 

Citzus si- -- 
nensis 
‘(0zangec) 

Ci tzus -- 
1 imn 

REO,Z,n- 

ci trus 
cL&rrm- 
tina 

Y”:7 . * 

citzus 
zeticulata 
(Mandaziniet 

Densités paz & jusqu’A 1 ‘état imaginal, d’&leuzothzixus floccosus 

( 250 ah2 

a.14 à 7km 
de Oued El 
Al 1 eug: 1,6 

D.#dz i f  
&ï-ùdou : 

142,.3 
Kouaissia 

162,2 

Birtouta 
247.3 

,a%ant Bir- 
khaa!em : 

77,6 

tBi zkhadem 
137,2 

II 

250 <x(500 

.Zafta.D.28 
Boufazik 

310, Y 

. lM.Iiacen 
Badi:316,5 

b.Bel La1 
Khemis El 
Khachna 

382.1 

.Ouled 3ayet 
Mazaf zan 

441,o 

.El -Dimhou- 
ria:273,4 

.D.Bensezai 

.A 3km d’Az- 
batache : 
365,O 

.Ouled Slxrn 
413,5 

#Tins mzi- 
t ims: 
276,Y 

jO0 ( x(lOOC 

Chezazba 
567,5 

\ 

,êntzhe de 
IIazbaâ 
Ouled Sla- 
tm:577,1 

hJeftah a 
3 km d’El 
Djen-houria 

515,8 

1000 (x(2000 

.Station 
hozticole 
Beau1 ieu 

1872,4 

.oUtaizac 
1274,5 

.Reghala 
1684,3 

2000~~000 

.a. Lacabe 
$n;,~~id~ 

2710,Y: 
.Intezsec- 

tion Mefta 
Khmlis El 
Khachna- 
Srnadi : 

2$36,3 

*Station 
hozticole 
BeauOieu 
3474,5 

1 
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Nous proposons cinq niveaux de densités, moins de 250 individus 

par dm2 pour le premier groupe, entre 250 et 500 pour le second, entre 

500 et 1.000 pour le troisième, de 1.000 à 2.000 pour le quatrième et 

entre 2.000 et 4.000 pour le cinquième niveau. 

B.- Taux de paz&sitisnr? paz Cales noacki en août-septembze 1986 

Les taux de parasitisme. sont examinés afin de comprendre les ca- 

ractéristiques de la progression dans l’espace de l’auxiliaire Cales 

noacki . Dans le Tableau 2, nous avons porté sur quatre colonnes dif- 

férentes les régions où le taux de parasitisme calculé est soit supé- 

rieur à 20 p. cent, soit compris entre 20 et 2 p. cent, soit égal ou 

inférieur à 2 tout en étant supérieur à 0 p. cent et enfin soit dans 

la quatrième colonne les régions où le parasite est absent au d6but 

de septembre 1986. 

Tableau 2. 
* 

Taux de pazas i t isrw dl& floccosus par cl. noacki en aout 

septembze 1986 en Mitidja et au Sahel. 

x %>20 20)x %)2 2p %>O 0% 
___________________-____________________----------------------------------- 
IN~ Ateliezs :42,2% El-Djenhouzia 12% ivwnis fl- hQftah-El-Dior 
IN04 St.3lozt. :36,9% Ouled 3ayet 
l3i zkhadem : 32,2% Bi zkhadem d9;% 

Khechna houria 0% 

lNa4 St.Flozt. : 25.6% Chezazba 6.; 5% 
ie&Eeznabh) Azbatache 0% 

. Kouassia-&nad 
3ins Mazi- dl taizac Biztouta 1‘7% OR; 
tim>s :24,1% IN04 18 m. Sidi Moussa Y?eghat’a 0% 

(Lacabe &0,9% Lazbaâ OA; 
Boufazik(Zef- Ouled S/a?73 CX 
ta) 0,9% Oued El -Al leug 
Uhemis El- OR: 
Khachna 
(Bel lai) 0,6% 

Cazzefouz Khe 
mi s-hf tah 
&-adi 0,2% 
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(Il.- Discussions et conclusion 

A.- Densités de populations d’&euzothzixus loccosus 

Un agrumiculteur du domaine .autogéré 14 aux alentours d’oued El 

Alleug nous a fait remarquaque les Mandariniers et les Clémentiniers 

sont plus facilement attaqués que les Orangers par 1’Aleurode flocon- 

neux. 

Sur le Tableau 1, les résultats semblent confirmer les observations de 

cet arboriculteur. Notons, en effet, que les densités les plus faibles 

correspondent à l’oranger Citzus sinensis et se situent surtout aux 

premier et second niveaux. Les densités les plus élevées se retrrouvent 

sur le Clémentinier, Citzus clemmtina avec 2436,3 individus par dm2 

près de Meftah et 2710,9 individus par dm2 au Domaine Lacabe Amar à 

5 Km environ de Sidi-Moussa. Sur le Mandarinier, la valeur de 3474,5 

par dm2 est atteinte à la Station Horticole de l’Institut National Agro- 

nomique d’El-Harrach. Il est utile de souligner que si les niveaux de 

population de1’Aleurode floconneux sont les plus élevés dans la station 

horticole à Beaulieu, à Altairac et aux alentours de Sidi-Moussa, c’est 

parce-que l’introduction du ravageur opophage, dans la plaine de la Mi- 

tidja, s’est faite en 1985 dans le voisinage à Hussein-Dey dans les jar- 

dins familiaux , (3ig l.dt). 

De là, le déprédateur s’est installé dans les vergers de Baraki, de Che- 

rarba, de Beaulieu, d’El-Djemhouria jusqu’à Rouiba, (3ig. 1,B). 

Dans la ferme pilote de Mehdi Boualem à Baraki, les pullulations semblent 

être les plus fortes en comparaison avec les effectifs d’afleuzothzixus 

floccosus des autres vergers de la plaine. Ce fait s’explique aussi par 

la trop grande fréquence de traitements entre juin et septembre 1985 tous 

les cinq jours à l’aide de pesticides d’0méthoate. Tous les auxiliaires 

ont disparu, notamment des Coccinellidae . Il ne demeurait en 1986 plus 

que Yseudococcus citzi sur les troncs et toujours otleuzothzixus floccosus 

en grand nombre malgré la lutte chimique. 
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En août 1986, le ravageur atteint Reghaia- à l’est, Bougara au sud- 

ouest, Boufarik et à l’ouest Ouled Fayet, (3ig.l,C). 

B.- Taux de pazasitisnz paz Cales noacki en aoit-septembze 1986 

Dès l’introduction de l’auxiliaire dtphelinidae, les imagos du 

parasite ont commencé à émerger peu à peu au cours des jours qui ont 

suivi. Les modalités de dispersion de Cales noacki à l’intérieur d’un -- 

verger a montré que ce processus se réalisait par création puis ren- 

forcement successifs de foyers concentriques situés à 5 - 15 et 25 m 

du point de lâchers,(&illon et Onillon.1974 in Onillon, 1978). C’est 

un modèle qui peut être appliqué dans une situation particulière en 

l’absence de vent durant plusieurs semaines ou même pendant plusieurs 

mois. Or, dans la Mitidja, entre juin et septembre, les vents dominants 

soufflent du N.E. vers le S.W. poussant les imagos de Cales dans cette 

direction du Ier au 23 Juin 1986. Les accalmies durent généralement une 

journée à chaque fois. Il faut souligner la très grande influence des 

vents dominants dans la plaine de la Mitidja sur la dispersion et la 

progression de 1’Aleurode floconneux et de son parasite Cales noacki, 

(‘3ig.2, a’! et 23). Le taux de parasitisme le plus élevé est obtenu aux 

points de lâchers atteignant 42,2 p. cent à l’Institut National Agrono- 

mique et 36,9 p. cent à la station horticole en août 1986. Signalons 

qu’en novembre 1986, ce taux était voisin de 90 et 95 p.cent à ces me- 

mes points de lâchers. Ce pourcentage est également important aux “Pins 

maritimes” situé à peu près à 800 m à vol d’oiseau du point de lâcher, 

ainsi qu’à Birkhademj (3ig.2,C). 

Conslusion 

Les populations larvaires du second jusqu’au quatrième stade inclus 

se présentent en août-septembre 1986 dans la plaine de la Mitidja, .a des 

densités fort variables de 1,6 individus par dm 
2 

Jusqu’à 3474,5 larves 

L2,L3 et L4 par dm2. 
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tes densités semblent varier suivant l’espéce de Citzus. Elles sont 

les plus faibles sur les _Dr?angers CLtzus sinensis, moyennes SU~ les 

Citronniers Citzus lirmn , et variables sur le Clémentinier, Citzus 

clemwtina et sur leSMandarinier Citzus zeticulata. Sur ces deux der- 

nières espèces dIAgrumes, les plus fortes densités sont notées avec 

respectivement 2710,9 et 3474,5 larves du second au quatrième stade 

par dm’. 

La progression de Cales noacki endoparasite larvaire de Aeuzothzixus -- 

floccosus est favorisée par les vents dominants N.E. et N.W. Entre le 

15 août et le début de septembre 1986, les taux de parasitisme dûs à 

Cales noacki sur 1’Aleurode floconneux sont de valeur décroissante au -- 

fur et à mesure que nous nous éloignons du point de lâcher, la station 

horticole de l’Institut National Agronomique d’El-Harrach. Les valeurs 

les plus élevées se situent aux environs de 40 p. cent à l’Institut Na- 

tional Agronomique et 32 p. cent à Birkhadem. Les pourcentages de para- 

sitisme sont moyens à El-Djemhouria 12 p. cent et à Ouled Fayèt avec 9 

p. cent et faibles à Boufarik, Birtouta, Meftah et Khemis Khechna avec 

moins de 2 p. cent. Le parasite n’est pas encore arrivé à Bougara et à 

Reghaia à cette date. 

Notons en conclusion que Cales noacki avance très vi,he, et ses taux de -- 
parasitisme augmentent rapidement. 
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l Khemis khechna 
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c 

Fig. l 

inveeien de la pleine do la Mtld@ per I’Aleurodo floconneuse Aleurothrixus floccosus 

(Alourodldw) en tm (Aet 8) et en lS86 ‘CC). 
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Fig. 2 

A 

C 

15 mai 1966 

. Khemis el Khechna 

août 1966 

l Khemis el Khachna 

,7 Tipaza 

septembre 1966 

Lorbatoche 

Processus d’extension et de dispersion de Cales noocki dans la banlieue d’Alger 3 partir 

de la station horticole da 1’ Institut National Agronomique dS El Harrach 
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